
A L’AUBE D’UN ART NOUVEAU
Face à un constat pessimiste voir nihiliste sur nos sociétés contemporaines, Audrey Ouazan propose un 
mouvement qui transcende les individus et toutes les formes d’art pour arriver à une forme d’art absolu. Elle 
l’écrit elle-même : « Le Destructuralisme Libérateur est un mouvement littéraire artistique et sociétal qui 
compte deux démarches, une version à l’approche pédagogique et concrète et une deuxième beaucoup plus 

artistique, transcendante et imaginative. » Les bienfaits de cette méthode 
artistique sont multiples : il permet d’abord de produire une nouvelle forme 
d’art qui transcende les mouvements précédents face l’immobilisme que 
constate Audrey Ouazan dans l’art mais c’est aussi un mouvement utile pour 
les individus eux-mêmes, qui est utile pour la santé mentale afin d’être plus 
performant, réactif, d’être plus efficace au travail. Ce mouvement a donc une 
valeur professionnelle importante et elle permet aussi de s’évader et de créer 
des choses que nous ne pourrions pas faire autrement.

UNIVERSITA HONORUM
Le destructuralisme libérateur est rendu concret par la création de l’Universita 
Honorum, qui est une école visant à former des artistes : « L’Universita 
Honorum est notre centre de formation en créativité en art qui ambitionne 
de devenir une université à part entière. Université Honorum, l’institut des 
talents et du savoir créatif, forme déjà en créativité les professionnels, les 
jeunes, les adultes grâce a des métrologies issues des principes et du savoir-
faire du detructuralisme libérateur et à des programmes de formation… » Si le 

destructuralisme libérateur est rendu concret par cette école, il est aussi rendu théorique par des principes qui 
sont forts : la synthétisation des arts pour arriver à les dépasser dans ce grand lâcher prise et ce grand ce grand 
éveil des individus pour viser leur absolu. Le principe de ce mouvement artistique très ambitieux et de lâcher 
prise pour créer. C’est une ode à la création, à la créativité et c’est un discours rempli d’espoir.

CRÉATIVISER LA SOCIÉTÉ
Face au conformisme et à l’uniformisation de nos sociétés, face au constat nihiliste et pessimiste d’un 
affaiblissement de la création, des savoirs et d’un affaiblissement de l’art en général dans la société, Audrey 
Ouazan propose de « créativiser » la société. Il s’agit d’unir les potentialités, les forces de chacune et de chacun 
pour former un grand collectif qui serait enrichi par les talents des uns et des autres. Audrey Ouazan écrit que 
« nous ne naissons pas créatifs mais c’est la créativité qui nous trouve lorsque nous acceptons de lui ouvrir la 
porte ». Elle reprend ainsi cette fameuse phrase de Simone de Beauvoir en la transformant qui dit que nous 
nous naissons pas femmes, nous le devenons. Ainsi, la créativité n’est pas forcément innée mais elle s’acquiert 
grâce au destructuralisme libérateur, grâce a l’Universita Honoroum grâce à la stimulation intellectuelle et 
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À l’aube d’un art nouveau. Naissance d’une révolution artistique

Dans ce manifeste intitulé À l’aube d’un art nouveau. Naissance d’une révolution artistique, publié aux 
éditions des Auteurs, des Livres, Audrey Ouazan fonde un mouvement artistique qu’elle intitule le « 
Destructuralisme Libérateur ». Le mot d’ordre de ce mouvement est la création, la créativité. Il s’agit 
de « déstructurer » les préjugés pour se libérer et détruire à la fois les limites et les murs comme le dit 
l’autrice.


